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tendre, Mais cette e, ur est-elle ïoupaRe (ai M. - traducteur vous fattes
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seraitparfaiseent qsasfa t , c qui votent pour n aient jamaiison de -
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M. O. dit qu'il suffisait de liregu'is avaient prouvé inadérqemèent qu'il était
nécessaire qu'il y eut quëlquealiéaliott. - '

M., était-heureux de trouver qûfuh fond étit n
M. L dit qu'il:tirait beancoup desatisfactioa. >'

M. V. répond que l'honorable M. semblaitsousune naucaise attente-L
lecteur le)grotra commemo.

. a entendu l'annonce de la détermination générale de M D 'et'd'y 8re
pourvu par un:bienfait de la Iégislafure.

M. P. dit qu'il faùt payer une grande déféence au membre du com d u
ber.

Et M.: M. qu'il y avait de 1ducation e Canàda, mais il n en était résulté
aucu bien comm elle G. n'était pas iesonsalle.Le traducteur sans doute était

aussi préser.t à l'esprit de 1Mr M. quand. il n dit cela.)
jloi. ued't inäù p o u r que leg maiî r é é it

M. D. replique que les sôrri res écéodéè dié ien mises en accompte e pas
on de la Chambre.

Et enfin M. Prince statue qùuja question devin le Comitéétait n sujet
qune,évidence de cette folie peut se voir Toronto. Une lar e e t;erre
ieé.m>ise. Apart,' et eà.üne Jdépënse énîormné ôi-née decoireuoique de]ar gessa
aires aient été payés à~deà einbiois psu's'outeni-rcette moquerie. ile b1 e st
ib' d'esprit |le sëcte et ët a ôiG4i¿mnûïliiéa lerniint preità il auaù r ; ap"pÖùi,

tele est son.pimonferme étabh men. ; .-

qu'en dites vouW Mr PEditeurf me.sms-je:trompe n'est-ce pas- 9J 6te.de-
queè je vicns de citer lin Mais il faut que je cite encore Le savanti, ct


